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I.cs obligations île la R u i - k v l t < i u ! > a i * i i - i u i c 
ivnstitueDt un placement de premier oi-dro et abso
lument garanti par îles immeubles dont la valeur 
b élève actuellement :i 650,000 francs. 

Elles ont pour ohj.q de peraMUre a l'ouvrier ou 
l'employé d'acquérir sa maison d'habitation dans un 
délai moyen ilu vingt années dont la valeur, non 
compris les chai gc i do salubrité, ne peut dépasser 

([frr-onique Jocale 
r%oUBAix 

L a d i s t r ibu t ion des récompenses du legs 
Botichor rie Fcrtb.cs. - lHman, ko r.iutm, à unie 

• • cl demie, ;i eu lieu, dans la salle des dclibé-
l'ai'ii:. Imunicipal, la distribution des rc-
••"iii|.c;i- «s du legs Boucher de Pcrlhes. 

M. Charles [ici >ck, adjoint au m.nie, préside, 
té dr membres de la Commission : MM Louis 

'••irpciiii-r. i uici|Kil . K. Marcoui, délé 
gué du Conseil municipal et rapporteur j Georges 
Molle, d< légué de la Chambre de Commerce ; l'abbé 
lihesquicr, délégué do la Société d'Kruulation de 
Itoulaix 

Mlles ({ lma S| riel, Cécile Wagnon ci Elise Fretin 
viennent s'asseoir prés des membres du bureau. 

Aprts avoir ouvert la séance, M. Dcttnck, il' 
du maire, prononce le di icoura suivant ; 

• Mesdames, Messieurs, aéras avoir pril e umii s,,i:c. • 
des dum in le- .pu lai uni clé adressée* cl n'être eulourée 
de Ions les renseignement* aides, la Commission char
gea de dé'erner le legs Uoncuer de Perlhrs a décidé 
il- diviter, cille année tucore, la prime du cinq eeati 
fraies. 

• i accordé i* an m re aen.i r r: me, toit deux cent 
cinqaanti francs, â Mile Câlina Spriet, et la deuxième 
de'ni pi H :", s IÎ également .1 ux cent cinquante francs, 
a M le i. .if. Wagnon. Vtai savn qa'sui '.ormes lur-
nids du I s lamnl de M. boucher de Ivrthr.s, le livnt 
de caisse d'épargne rends aux ouvrières récaaiaeoiCes ne 
l»ut être ri inbunrsrj que six an i après »oa obtention 11 
quota prune un penl être cédée a •! > (i -rr>, a m.mis 
u'.,nl,,.i. . un MU Maire. 

' t'i . ucouragetneni c l attribuée a Klle 
l i • i 

•rut. w ignon et Krctia me \- rmelli ni 
de les i Huiler sincèrement, m votre nom, Mo-,lames et 
Mi •• l'r . . ii nom dômes hooorab es collègues de la 

il. ion et en mon nom |«rfoai 
• Ci i l qai fout 11.ii u n n r de m écoater Tondront 

bien, do leur côté, me permettre de rappeler qaa sem-
!• ible i*éréiiH>nle, simple et émouvante, a lie a aujour-
M'hai, i M ijixi nu l i , dans c l Ilo'.ido-Yillu. C B>! 
un anun r- .r . . qu'on ne saurait laisser (tasser sans 

n ii1 i ! i ni moire da I «ndatcor du 
legs, duui pin, de tri i itib il ueuoes, 
pl'is pariicmiurein.-ii! accablée* pu la inalnenc u très 
méritantes, <.:.i |. n i,.-:,. a ce j nr. 

• A nui ne l utiiaiiiP. lanl li i 
Ml''. M l< «achi r ,i • |- , h -, «niant • U vieille civih-
»»lion u us. lies », avait la loyauté 
lie proclamer que i elail a recoostraire. l 
al l i rm.nl q u e la l iberté n 'est pas seule i::;,t I droi t du 
pi n- ; . de \ .\r.' . c'i -t le travail cqnil i. i 
méat relribné. •• p >ur . air, disail il, si un boni nie est 
libre, n faut d'abord .1 ••.ni r s'il mange à la faim. • 
l t il espérait, pour assni r la Ju tice sociale, dans la 
fraternité et 'a bonne volonté de la classe a laqs 
ai pain nui. Ci fui sans doute a»e ii lononl. . . Mais 
c'était, nne iilosioa généreuse, et m nu liant lai-méme 
• n pratique, pu- son legs, les sentiments de fraternité 
qu'il i !•. bail, M. lion i ,i mérité a sa m. 

: ia.iiv de tous les boni mes 
•Hici i. -, de |..us les espr :s doit- . 

J il «une la paroie a H. Marconi, rapporUar de la 
. n . •> 

M. Marcoux se lève cl donne lecture du rapport 
«suivant 

• Mesdames, Messieurs, dans le programme da ron-
""irs . i i rst spéciliequb s>, pendant quatre années con
sécutives, une ouvrière a mérité une d .s médailles d'en-
•'ouragemeut instituées par M. bauebe* de fermes pont 

. rus la prime du cu.'| cents francs, elle 
anra droit, l'année suivante, à un livret décaissa d'épas-
Kic de d.'ix centcmqaaate francs. 

- La commission da IS!*7, au uoui de laijucllo j'ai l'aon-
penr de parler, - e t q a c mescollogues me permettent 

remercier d'avoir ch >i.-i un iravai leur puur i \ -

« I n an a|.iês son mariage, sa femme devient mère el sa 
saule s'ait ie deçà fait au point qu'elle tombe malade; elle est 
encore actuellement eu traitement. Au même moment, la 
saalé du frerc d'Elise devient mauvaise, elle aussi. Plia.pic 
suir. afii.s -a louraéa, il faut dmic que la brave et couragcu.-e 
j. 'une alla a.Ile le soigner cl entretenir sa maison, jusqu'au 
Jour ou, malgré les soins redoubles, il expiiera, laissant de 
. cite f imille de sept personnes que nous avons vue vers 1871, 
Klise semé aMc son pèie, qui depuis 188s se traîne pénible
ment sur deux béquilles. 

• Il a travaillé pendant 5'. m s le père. Pendant plus d'un 
• i on i L d a p'iiie et souuYit. wrvllaur dévoué et vaillant, 
d s'il i l , il le uuil au il.vuui n.ci.t de sa lillc qui l'a veille 
pendant deu \ nuis eu MM, l'a dispute a la mort et qui depuis 

oiK'ie comme elle a sourne ses fiéres. tes neveux 
"1 j. l lt l l lIS 

dienec jamais la 
D Toiles mal, 

••u 1897 de la I 
m u s -u i u r. n. 
que 

Impotente, tous ccu\ dont elle fut la gar-

MAISON SPECIALE DE TROUSSEAU! & LAYETTES 
G r a n d choix d ' a r t i c les h a u t e s nouveau té s pour E N F A N T S 

en K o b e s b l a n c h e s et e o u l e u e y , B l o u i M c <<•*>. 
I»« l isMtvs. R o b e s «le b a p t ô m e , t ' h a p e a u x , 

I t o iu i tMN, T a h l i c r s i , e tc . , e t c . — R i d e a u * 
Hkamacterie 

FABRIQUES 
P A R I S I E N N E S liiiiiifiiscussmliiiiMil de LINGE DRGDÊ 

M sdanii 's et Messieurs, les l i é m l i c u i r e s 
i la; mi D.j'.n'jer de Par la**. N JUS H'AU 
.iiirer du p lus di^'ii s . Aussi leur mcr i l c , 

1̂3 von ia vous lano mieux apprécier encore, ne 
sauran-ii eu rien eue diminua p .r le r s r t t q u ; je vais 
•Sprinter d'avor va as présenter un v patit uonliro de 
coucarrenle*. Nuis avons été saisis d) si\ den.amies I 
seulement tt t . s i* clnlfre .o plus faib:e que la Commis
sion ait jamafs i u a, enregistrer. 

» N .us nous lilnrciTOUS d» [aire se produire eu tsys 
de piBl ii.niitr-. u-e.s candidatures.et si l'opinion pulilique 
veut bien aous prétar soa aidé, a JUS avons U certituda 
i i . .- r . 

• C n'est pas à tire, eu (.(ï I, que dans uos milieux 
.!i'.,.iiiair.s le détoaeni ni aux siens l'esprit rt'abnég» 
I:QU ci do coaragi fauMlial toenl eaosst rares. Certei 
uou. 

» Si l'on semble se. aéiinléresser de la fou laiton Uou-
•i,. ; de Pertliea, c'tsl piniûi, pour cuit", autre et coutrain 
rai-oc, qa« cnes notre popualion ouvr.ur.) le sacrilic 
pair us siens est cbOM couiuiiino et do tous les jours, 

.".r d'Iitiaïaulo 11 d'assist.iiice s'v pralniuo a 
Cita ;'.!" i or'.oet que cei liciu-uie du foyer qui anime de? 
CN ;.!,:- .:.'liu.l ans esl eouluinier dans" nos fannl.es di 
iravaiilears, dont la vie patienta se rôsu.ne. trop sou
vent, aujourd'hui, par celte iragique foroiale: 

.. lue terctlwtê tant terme et tint misère tjai raeeroacs .' » 
La lecture du rapport cat écoutée avec un vif in-

tcri.l par l'assisluncc. l'uis les récompenses sont re
mises aux lauréates qui sont chaudement (éliciteea 
par les membres du bureau. 

16, r ue du Vie i l -Abreuvo i r 

R O U B A I X _ _ _ _ _ 

NOMBREUSiS OCCASIONS 

ET COVSV A LA MM.X 
Chemises pour Hommes e t J e u n e s Gens, toutes fai tes et 

s u r mesure . — Dépôt de Toiles des Vosges & Linge de t a b l e , 
g a r a n t i s a l 'usage. 

s u r t o u * l e » A r t i c l e s L a i u a g o 
t i r (si S a i M i t u 

meut la 

L' « Egalité « pubiio dans sua dernier numéro, sous 
•c titre : Loi fmm.tttrir, l'eatrefllel suivaul que nous 
reproduisons à titre d'inforinalioa : 

n l.'.l'ieii' du Honbaix-Tonrcois. paaliait, Iner, la note 
•ii'i.iu; le turc Jili. Ilucdu candidal à St-licnis : 

. i de Paris que M. Jules lincsde, i suiéraul 
• i. u. rase a peu près .i il.iui. a Koubaix, aux prochai

nes èlcel , l.ui'.l:ilivi •. s'ui'i.'iipeiait de trouver ua.is li 
• .1 du la Seine une ciiconsriiptioii ou ses cliancci 

Plus grandes. 
dcpiile de la l'iuquiume circn-i i iptiuii de M-

l ie i 
l u i 

i l utTe.l -u 
IS '.Il l ' . ' l lu 

M. Jute 

fois qu'il public des note 

. qiiu n i l icann . 
es da W illi i ios 

I I I . 

I l t - t 

aas 
.. iu, 
H'S 1 

- u 
l u 

i .n-. i . l 
. . i l lu i 
• tient 
cincul 
1 I I II . 
S m r 
est lu 
i . . ii 

' . I I P , s 

si-i.ui adoptée, 
Mire U irrelle. 
m r c . r i de 
ciir voila dc| 

les que relle-l 
i n a i d do l in .1 
i a n d i l . i l d u p 

LUS discussion 

e candidal 

i fu miste-
plusieurs 

n l i . 
pie e'est a 
el par ac-

„ tenu il y a 

du n 
V i les menti i des ouvrières récompensées, - la 

Issioade i ' .n. .p-j.-, a |i n n qu'il daii juste el 
cquitabb) de ue poiul laisser subir un si louj stage t 
M les Spriet et Wagnon, cl qnu l'ara el l'antre avaient 
d i i••. i 11 déj i, el bantemenl, a quis lu droii a recevoir la 
plus liante récompense que mus ayons a distribuer. 

' l n préseacc de mentes sensiblement égaux, la com
mission a egatee.cnl estimé qu'eue devait, comme il a 
été fait pi"-• le'iini'.M, diviser m d u t parts égales la 
prime de cinq c u l s francs et attribuer la première 

Spriet el la duuxai'••.'a .Mllo Wa
gnon. 

•• S .11 U'ilili 
IX» - l ' l in. I. •'.".. ' 1 u i -i ici obtenait, en tflel 

I .m pas-c, 11 pieuneie i uagement cl le rapport 
l.ui,:.iu vie .le travail, d : d. vouement, et. lielasJ 

* mi 
Klle B U . I •*• 1. 11. 

Irai 
• Ile habite llmili. Voilà IC 

I i I •! i l , t u s . 

r i un fn l i a n t . 
i mère. I ni, . ! i 
n.ine . ! quitte bientôt la maison. I 

meut. I Prc un peu .1 •• , 
m lenip n a n . t d m - le inallieiii 
< m. I n d de Publia 
' ili " \ , ufanls, il • i . lma. avr l . 

ul i IVOII trop 

m. uit, la 
i l e u d i i 

i l m i 

charge".1* propres 
l . i . l i • II. n de ses petd .. 

> n u ci depuis ciuq ans Pcliua Spncl esl seule avec 
s i m- ru. i mure : élu m- . 

s lleiniis un an, nous dit la lettre a.lie c a la i m iioo 
par les voisins de celta courageuse tille, - cl n u i - ne au-
' s t 'en citer d. plus eloqueuteii faveui de la réconi|iensee 

la situation ne s esl pas modillee, au eoutrairc sa mère 
cl.nil devenue plus uialado, d s a .| n l lue • semâmes, l'on lui 

I il pas p..m iiui.-ii.rei le - u t de Celina Spriet, qui, 
apri n u travail, lui donnait des soins t.'Ulu la nuit sans 

ndre un peu .le repos. 
i I. inoyeus lui permettaient,etle aurait bien resté aussi 

quelque: semaines à la maison, cai »'étant fait un; entorse au 
l'U.I droit, • Ile a ,\i beaucoup Ue i • me a ni iirliei el u us fai 

... lu ... m Ir . ' l.iiii. craignant du lais-
i inau'piir quelque ebosu a sa vieille mère, dunt elle est le 

Mal^ ni d que lui f,n ail cette entorse, elle a toujours 
nie [ ...n allci travailler el nous pouvons dire que 

lier» n tons I"- soins dont i Ile a be oia ». 
Pi le»auteurs de cette I. Un ajout, m 
Il faudrait la voir comme umi, pour vous rendre compte 

ette lillc 
nulle .'uniim 

mi le ne l le 
ua qu'a 

l 
-i m a pu 
i l , i u i l e d é 

en rendre mple, 
un i ne i .eiui i 
u,,1a.le depuis t«puet. Sous avons r a qu'a In m ut du 

q latrc au . lafanull 
apptis .. . \ aïeul etc 
e,in,um.' . t de ,a ibilé de Celina 

• i de qnclli - piivatious 
nais due :... < 

IKUI.KMATIIII.UK WAli.MiN. ~ ("esl la troi i ne t» 
leudez citer, ici et dans pareille circonslau^e, I 

teintes, grâce a l'esprit dé-
.in I. -M. 11 ̂  au pn\ de quels 
viol., cj qnu nous ne sau-

nom de Mlle Cécile Was 
r p i 

Kl le 
ion. 

P- »'. l a c . ' u i i , :,) a 1m . - , [ . 
iiagciuent, qu'elle obt nuit 

. ! di . ui • huit ai 
ns i.iiit an-, n u 
It "l |..|niuc. la 

un . ! Il 
el del g 

aut. la f 

i , | , i 
ids n 

•• déjà, elle soignait sa 
i nfaul clan la femme 
n l • malade délicate et 
i douce, leiiaul la mai ,'h di.u de propiele. appi. lanl le 

. m l et cillant les p; 
i x q i l l ' 

niant 

qu'elle 

l'habill 
enant. plus 

ne s esl pas ueuienli 
nne leune tille. I.a 

.ml. <>„ peul même 
ll.i'ajou-

. u MllePeel'e Wiigiion 
assuremeiii une îles plus luérilaiites p u nu celles ' lu ieuicnl 

mus a kenettciei du l e - , de M. bouclier de l'ertbes. 
ELISE l'I'.PI.N. La m l 

ordée a Mlle Elise fretin, rue. I 
Mlle Fretin esl 

Il décembre ls;», la plus jeune d'une famille de cin 

et Me 

le d encouragement est 
i'tiu, rue Uaguesscaii, impasse Kleber. 
Iloubaix. dans la rue du Sebastopnl. 

Uni 
«. Ku IS71 el K76, les trois enfants aines n nianent.Kii MM, 

n-In iu lu plu-vieux tuuibu malade. Il a deux enfants et sa 
i mine ur puni ,,,/inu. seule. •'< assurer l'existence commune el 
a soignei -.m mari. Elise Fretin va lui donner ses soins et 
vaquer aux besoins eu ménage. Apies deux mois de maladie. 
I li. ru meurt et -a veuve, alin de pouvoil enntiuuer a travail-
I i. luinet ses eufan'-, a la famille Krelin . Elise enloureia le. 
deux peut- d o u e sollicitude vraimeul malernelle 

•• Ku 18S5, la s . iurauiee d'Knsu l-'ictiu. ruer u do deux cn-
fiiits, est a son loin atteinte d'une affection grave l ' i ' .e va 
iliaque jour la KMguci, veillei sur ses entants et entretenir sa 
maison. Au coiniueucemciit du l-J-o, la maladie s'aggrave i l 
n faut a la t i tulane de notre médaille d'encouragement 
s installer pondant une semaine au clievot de la pauvre 
luinniu. ' 

.. Huit jouis ue sulaiuut pas écoules depuis son décès, 
qn une belle sieur d Klise meurt subi tement Le frère reste 
veut revient • la maison pale imi le , amenant avec lui ses 
. ini t ie enfants, dont l ame avait dix ans et le plus lem-.c 
quatre . Peux-la encore, Klne Fretiu les aimera et lus oi-
gaera. 

» Non-vui.-i . u l s - . . t:n lauviei. la mère dKli-c Fretin, uni 
fut. elle aussi, nue devonee et une seeourable, la mère qui 

" r m e depuis une ili/.auic d'année:, est prise d'une at-
>u mal qui la laisse paralysée. Et de ce joui, il faut 
e la soigne comme un enfant, se lovant ua grand malin 

neito ei. l'habtlier, Pu donner a manger, lui prépari r 
lui est oecessairo dans la journée; il faut qu'elle veille 

du ménage. Au commencement de Juin 

l . uu te 
q i l ' E l l ! 
pou r I. 

i-up I et.it de la mère 
rôle, tontes les nuits Ki.se'vuillc 
le ISjnin. Mais ru n'est pas la M.. 

.. Nous avons dit que Mlle Dise F-etin avait quatre feues 
11 -.e;ii. La vi'iii. nous savons qu'elle est morle; un des deux 
ri ères aines également; l'autre est devenu veuf et Elise Fretin 
a soigne les enfants de l'un et de l'autre. I.e troisième flore 
ni s'est mari* eu iMi, Depais dix ans. ,| suull.ail d'une ma

ladie de I n , . ma,s u i époque du son mariage un mieux très 
sensible sc ia i t produit dans son état. Echapperait-il donc, 
celui-là. au ma.heur et aux deuil» et pour lui le dévoue ueut 
de sa -..-.u n'aiii.iil il m le lieu ni l'occasion douloureuse de 
s'exercer ' Nous l'allous voir. 

A 1 o c c a s i o n d u j u b i l é s a c e r d o t a l de M l e c h a n o i n e 
B e t t e u n , d e y e n d e S n l n t M a r t i n , lu fanfare calPoll 
qnu i ii l.-h'it' «'esl fait l'i.icinlre diinaiictie. pendant la 
in.s-.M de midi, en l'église Saint-Martin, qei poer la eir 
rooslance était orchi-comble, à Ici point qu'au grand 
m,ml ris de in indiiics i ni dû cuuiulre. ia messe sur Ir 
liolloir, rlevai.l les porte: rcst.es ouvertes. 

eotnmenctinrnl de la messe, la fanfare lu ;.i 
drrfr, au signal donné pur ton chef dévoué, M. Henri 
l'eers, attaqae l'on vr ri are de Martin, La l.ibrrtt, prédea-
iii i k devenir la ebaut du ralliement de la Jeune fan 

(nu. tussl est-elleaaéenlée avec un entrain plein du 
chaleur. 

• raagile, le vénéré i ijrea de Sainl-Martiu esl 
moulu en chaire ot.dans une al locution empreinte d'uni 
paternelle tionlé. il a exprimé ses remercimeiits pour les 
i oignages d'estlins el desympstbie dont il avait éi" 
l'objet a l'occasion du ion juinlu ,1 : cinquante années de 
prêtrise, tt iiiuigiiages d int les accents de la fanfare Lu 
Liberté liaient une brillante coalmaatioa. Lerespecta-
bie doyen a aussi offerte ses parotssMM su's vieux de 
pasteui dévoué à l'occasi'ja du prochain reuouvelieinoni 
de l'année, 

K"s musiciens out cusnito Interprété la bolle Iranserip 
lion de Lajjaarte sur \'AaVsie,toute d'autualité au lende
main il.: la fêle de Ni r>!. 

/.<r /ni rteVs Franadt liuopexéeulécapros l'élévation, 
a produit an effel grandiose. Dans l'interprétation de 
celle o livre, la parlie cuorale qu'elle comporte était rem
pile par une masse imposante de vol», composée du la 
mai'.riso des Prures de la tue d Alsace, do la cboralr 
Si'nt-.Miebsl et de la société La Jeanne d'Are. Los assis 
unis nat uln Ir-us fsvoral.d nn sal iin,'re-s|.|iin is par celte 
exécution d'uno remarquable puissance de sonorité. 

Apre! la messu. la fanfare la Liberté, avant de ren 
iri r a son local, a fait en vi le uno promenade, pen
dant laquelle eilo a exéeuiô d'eutralaants pas redonblis, 
recueillant sur son passage de nombreux témoignages 
d'admiration et de sympathie. 

La bénédiction du drapeau et des nouveaux 
locaux du cercle bt. Michel — M. lu ibauoiao Kvrar.l, 
n... u de Notre linnu, a béni, dun niclio. avant la grand' 
messe, le drapeau du cercle St-Jlicbel. Tous les membres 
lu cercle, an nombre de cenl tt plus, arsisiaieat a celle 
louchante cérémonie. Groupés dans lu choeur dst l'église, 
se,us les piis de leur nouveau drapeau, un UMgaïUque 
drapeau incolore orne du l'image du Muru-Ocur aitisie-
uieut brodée, avec cette chrétienne et patri jliquo devise ; 
« Pour II.eu, pour la Patrie », tous eus jeunes gou< élaienl 
d'un" lenuu exemplaire. 

plusieurs du Purs camarades out mis leur talent à con
tribution el ont exécuté, avec nue véritable perfection. 
sous la direction autorisée de M. Georges Willem, la 
messe en deux voix de Lmgi Bordese. A citer MM Krau-
unis Vanw.-iilin et laies OJI planque, qui ont chanté eu 
artistes plusieurs soli 1res remarqués, do même lo jeune 
Plouvier, qui a interprété d'une voix fraîche et déjà sûre 
I" <• Uratorio » de Lautbillolte. 

Au coins de sou sermon, M. le Doyen de Notre Dame, 
prcsenlaiu à ses paroissiens ses souhaits de bonne année, 
lésa remercies do tout ce qu'ils faisaient pour le» bon
nes œuvres, en partiou'ier lo patronage qui agrandi', au
jourd'hui ses locaux, pràue à leur générosité, 

C esl eue ira M. le chanoine Evrard, assisté du clergé 
de .Noire Dame, qui a tenu à bénir hu-tnénie, à quatre 
heures et demie, Us, uauvaux locaux du Cercle Sutit-
Micliel, sitm; \->, rue d'Alsace, qui consistent eu une vaste 
et 1res belle salle de jeux au premier étage, eu deux 
magnifiques boaloiras et diverses chambres plus ou 
moins grandes. 

La c remonte terminés, on a proeédé à l'élection du 
burcao qui est am-i ci npoaé : M.iJeorgBS Willem, prési
dent, el MM, Ernest Watel et Uaorg«s Marchand, vice-
présidents. Un concert improvisé, en se sont révélés de 
véritables laleuls et ou les assistants ont eu le plaisir 
d'applau.l r M. Verstavel, l'artisto bien couuu à Iloubaix, 
a clôturé celte fête de famille qui laissera eu tous e u x 
qui eu étaient une excellente impression. 

Le patinage. — La b,>a glaciale qui roaffh depuis 
quelques joarsest eutio parvenne à sauidiller les étant l 
pour le plus grand boubeur du.s disciples du patin. 

Ils étaient nombreux les patineurs qui évoluaient avec 
auiait de griraque d'adresse hier au parc liirbieux; 
plus nombreux encore lus cinoux, qui prenaient plaisir 
a voir et a encourager les effor;* couronnés du succès 
dis habiles cl a rire uu peu aux dépens des novices. 

ure do M. Urou iiar.l étaient décorées 
avec un c ùi parfait do guirlandes, drap.'aux et on-
l lui i i i .es . 

Duux msur plions y avaient été p'acési ; V'.t'f l'/ii'i-
i-i r..c i,',•/. u'i! u ' jmii i ' ; F>M l'aies ttraa'Uerd. La por-
tique d) l'éal-Mt avait reçu une décoration Ingénieuse ; 
aux l u s e u cars uatiouales se mariaient les Puis plus 
doux dus onll îuiuies de J'arme- d'Are el des eenssonsdu 
l'afie. le lotit o ail surmonte d'un tropuée dNépéei entre-
laeées cl firunut nnu croix ave; e l l e inscription : 
Honneur r.n nouvam jnrfrr ; V.ve le brmmt senjenl 
llrùitdUird. 

Des le commencement du l'ofOce, la vaste enceinte do 
l'égdse S iiutMiititi était remplie d'une foule co npacie 
et recueilli». 

La mur.', les dires et sieurs de M. Ilroutllard et lois 
les membres de sa famiiio avaient pris place dans le 
•lueur entre deux rangs d'ecclésiastiques, parmi lesquels 
nous avons distingué M lo chanoine D eu, supérieur du 
Collège du Marco, M. l'abbo Dousseinart, professeur au 
ira ad scnuuaire, i l plusieurs anciens vicaires de la pa
roisse. 

Les chants sont donnes par la maîtrise de la paroisse; 
et son exécution de la misse d i 1er ton, ds Dimonl, 
harmonisé avec soli do MM. Mausart et Covelier, est ab
solument irréprochable. 

Après l'Evangile, M. l'alibi li.vlerck, ancien vicaire de 
Croix, aciuelleinent cure du Merck-gliem. a prononcé an 
aiagnOque disconri do eircoastancn dont mus résume-
riins lus prineipii'x passage-.Du lext" sacré : sn'ief m s l 
me l'alcr.ct ego mitlo vos : «Comme mou pure m'a envoya, 
inoiausii je vous envoie», il d-dullea deux poin.s pria-
•ipuix a dignité du lacerdcta u'. la graudeur des pon-
.nirs qu'il confère. S m ^atatgueinsat sur lus prérogifi-
ves du prêtre lo iiioulre boni 113 de Deu, digue d'aiiuar, 
homme du peuple, digue de respect. 

Le nr.'ire ealh iliqun est le continuateur de Pieuvre 
du Christ, soit qu'il baptise, soit qu'il ptrdoano, soit 
qu'il euseiguo. Sou action bienfaisante su, les nom m ss 
...-i de loui lomps et de lottte I n u r e e i i i étend son do-
vouement ju-quu sur les plages lointaines et sur les 
champs de bataille. 

D.iis uni péroraisou émouvante, l'orateur invile la 
jeune prêtre à prier pour le S luveram Pontife, la France, 
sa famille et fait c uiler bien dus larmes en .;\o |iiint le 
-,.uv, uir du pure et do la sirar défunts qui manquent à 
cei'.u belle fête. 

La c ru.iionio était terminée à oswe heures et demie. 
Kile laissera le meilleur souvenir ebiz tous ceux qui y 
ont assisté. 

Le -ur, à cinq lieures, une foilu considérable se près-
-ai1 dans ia vaste salle dus I • es du patrons p pour as-
-isiera la seconde soirée récréative que nous avons an
noncée. 

M . l'abbé Brouillard a n çn les marques de la plus vive 
sympathie de la pari de sus anciens camarades qui,pour 
perpétuer P;.- ; iivunii- do son ordination sacerdotale, lai 
ont offert une superbe palme. Le nouveau prù;re s'est 
ni n'.iu ires touché de cetlo délicate attention. 

Nnu< ,'ivotn ditquo selon une cocU'ne de tous lempi 
"I de tous lieux, le clergé de la paroisse S'.-Marlin s'était 
rendu professionnellement au devant de M. l'abliô Urouil-
lard pour le conduire à l'église. Daus la so rôe de di-
.iiancnu. M, l'abbé Diswel, curé, a elé avisé par M. le 
coininissaire ùe police de Croix qu'une contravention 
liait relevée à sa charge pour infraction à l'arrêté mu
nicipal qui interdit les processions 

— L'amslation d'un rxfmlté. — Les gardes Spriet et 
Itoger ont arrêté dimanche matin, l'rosper Deb'.ed, pour 
infraction à un arrêté d'expulsiou. 

Un homme frappé d'un coup de couteau. — Au 
cours d'une qaertlle de ménage survenue samedi soir, 
mire les époux Antoine Mensont, demeurant rue de la 
liuinguctte.conr Dalaltre, le beau-père du mari intervint 
pour protéger sa ti 1 lo. Daus le feu de la dispute, lélix 
Lapère, Agé de 87 ans, s'arma do son couteau et en 
frappa .-on gendre, au cité droit, lui faisant une blessure 
heureusement sans giavile. 

Les agents de service an posta du pont Morel lurent 
requis et procédèrent à l'arrestation de Félix Lapère. 
Dimanche,ce dernier aélé interrogé par M. Villon, eoov 
missaireds police, qui l'a fait écroaer au poste central 
pour être dirige, lundi matin, sur Lille. 

Un accident rue d Alger. — Le nommé Henri Vienne, 
surveillant, âgé da soixanle-sept ans, demeurant rue 
d'Alger, montait samedi soir, vers dix b3ures et demie. 
à sa chambre à coucher, quand, arrivé sur le palier, il 
perdu l'équilibre et degnu^oladu haut en bas du l'esca-
l;cr. Il s'est (a.t de nombreuses coutusions et sa plaint 
da douleurs internes. 

Dimanche niatu. le blesse, après avoir reçu les soins 
do M. lo docteur Leurela, a été admis à l'ilô'lel Dieu. 

Une arrestation ponr outragea à la police — Sa
medi soir, vers huit heuros et demie, à la suite d'une 
observation que l'ag-mi da police Mcirbaghe fit AKiinocd 
'laulighen, âge de 17 ans, demeurant rue du Chemin-de-
Ker, qui slatiounait daus ia salle dos pas-perdus, à la 
gare, ce dertier l'injuria grossièrement et prit la faite 
Poursuivi par l'agent, il fut bientôt arrêté ot conduit au 
poste de police du 1er arrondissement. 

Croix. — 1rs premier d? M. l'ahbe Brouillard — l'ne 
céremouio touchante s'est déroulée diuiaucue malin dans 
a paroisse Saint-Martin, A l'occasion des prémices d'un 

enfant de Croix. Lu tiouviau prêtre, M.KIorls Brouillard 
n'est autre que Phonique sergeut qui, lors des derniers 
troubles qui ont eu pour tli àtro les rues de Lille, n'a 
pas hésite à s'interposer entre une troupe de forcenés 
et leur viclime. Ce beau trait de courage a mérité an 
sémicariste-soldat l'honneur d'uno citation à l'ordre du 
jour. Ce jeune b'ros, après avoir accompli son servico 
militaire, a repris ses études interrompues et il vient de 
recevoir, dans la dernière ordination, l'onction sacerdo
tale. 

La première messo célébrée dans son pays natal, a 
été l'occasion d'une fête inoubliable à laquelle ont assisté 
plusieurs milliers de personnes. 

Selon la coutum.3, le de-g) do la paroisse s'est rendu 
processionneliement au devant du uouveau prêtre et 
l'a conduit, revêtu des insignes sacerdotaux, jusqu'au 
pied da l'autel. La rue LéouGainbetta et particulière-

Wasquehal . — ilirnal-oa d'une parcelle de terrain 
communal. — Aujourd'hui, lundi, il sera procédé, par 
d. Piuquet, aucun maire de Cr.ux nommé commissaire 
a cal effsd, daus une des salles de la mairie, du .'la 1 h. 
du soir, à une Information de conimodo et Incommode 
iu sujet de l'aliénation d'uni parcelle de terrain du la 
contenance de trente huit mètres carrés 7s décimètres 
carres, siluée sur la place de l'Eglise, au profit du sirur 
Victor Dulournie, pour le prix principal de quicuu fraucs 
le mètre carré. 

Dans sa séance du -M novembre dernier, ht Consul 
inuuicipal de Wasquehal avait émis un avis favorable à 
a dite vente. 

Les personnes qui auraient des observallons à présen
ter on des oppositions à former sont invitées à venir les 
déposer dans l'information ci-dessus annoncée et ce par 
•cnlavec pièces justificative» a l'appui. 

— Le patinant. — Les vastes prairies do MM. De'c-
salle Itères, situées prus le Calvaire, t Wasquehal, mat 
recouvertes d'une immense et magnifique g:aee, sur la
quelle Us patineurs eu très graud nombre se livrent à 
(car jo e à leurs ébats. 

Dnis les journées de samedi et de dimanche, Doub.ii-
SIUIIS, Lillois, etc., out a'tl-ié considérablement et par 
moments, nos fervents de la gUssado se trouvaient même 
gènes dans leurs évolutions, 

1 / I l IV K i t . l a ' J E T É 
Ku toulo saison, les gournuls ne uia iurent ej«M lo 

• c a r r e d'Oimcaunsp, le plus tin, le meilleur de tous 
les beurres. _ _ _ , 

, , i-"kiiog 3,30 
Duel central : I tuc du Bai», 13 . VepMs et suceur. 

sales : voir la liste eu V page. S36Â0 

SIROP P E C T O R A L DELABAEFÎE 
Prenez le sirop pectoral l l e l a b a e r e . Il guérit tapi le-

meut rliniiii'H, l a la r r l iOH, l i i -onchi tc . urri|>|n', 
i i iUuenza, e ic , et il est employé 1res efficacement 
contro les a c c è » d ' a« th ino . — Lo flacon: 1 fr. 10, 
pharmacie De'abaere, rua d'inkermauti, M, D'dry, rue 
Noire-Daine, liJ. 2,'ii3',i -43701 

V/T'kTTRElaOS 
Les fueéralllos do (iustave Nys, la mallieiircuso \ ic-

tima do l'occident de chez M. Lûclercq Dupire, ont eu 
lieu dimanche à deux heures. 

La population de Wattrelos ot eu particulier les ou
vriers du l'usiuo de M. Lûclercq ont donué une vénlab'e 
marque de sympathie à l'occasion de cet affreux accident. 

A deux heures, la levée du corps a été faite par M. le 
Doyen de la paroisse S'.Miclou. 

Lo corlègj ainsi composé : le clergé, lai « Enfants <lo 
la Lyre », la société de cnex ll,trLeux,à St-Llevin (société 
dont faisait partie ladefant), le corps, la famille et les 
assistants, s'est 1111s en marche A deux heures el uu 
quart. 

L'église regorgeait de monde et uonihre de pursouiies 
n'ont pu y pénétrer. 

Ou peul évaluer à 5,000 le nombre d'assistants à celte 
trisie cérémonie et tout le long du parcours, depuis la 
maison mortuaire jusqu'au cimetière, une double haie 
île gens recueillis regardaient défiler le cortège. 

MM. Leelereq père, Louis et llonri Leclercq, Georges 
Masurel, conduisaient le deuil. 

A i heures, la cérémonie élali terminée et la foule s'é
coulait len'i 111 >ut, visiblement impressionnée. 

Paissent ces marques de sympathie être un adoucisse
ment à la douleur des malheureux. 

I.a Librairie du Jpnriiu! de Iloubaix offre à ses lecteurs 
a I occasion de la nouvelle année: 

100 caries ivoire 1.15 
100 cartes ivoire f gravure)... . ' „ ' . " . . " « . -."i."» 
• oOcartes ivoire (deuil) *.. 'j.r>(l 
.00cartes ivoire deuil (gravure) " . . . ,l.r>(l 
Ello fournit également une jolie boite coutenant !O0 

caries imprimées ci 100 enveloppes pour 1.71 
J00 cartes ivoire et I0O enveloppes (cravure).. 2.7:i 
Même bolle deuil, imprimées ." :t.:»t» 

* » » (gravure) 4.5(1 

BEAD CHOIX DE PAPIER A LETTRES 
depuis 0.40 la boîte 

AGENDAS pour 1898 — ALMANAGHS 
CALENDRIERS 

Bien s'adresser 71, Grande-Î^ue, 71 
U faut «e défendre. — Les contrefacteurs des pilules 

Suisses out éle condamnés par quatre trihnnaux diffé
rents, pendant ces derniers temps. Aussi, ponr mettra le 
public encore plus en garde contre les imitations du 
véritable produit, la boite des Pilules Soisses est vendse 
dans une enveloppe carrée en panier. L'étiquette reste 
seule bien apparente en forme de disque rouge, avec la 
croix blanche et In timbre bleu de l'Etat. La partie infé
rieure de l'enveloppe est fermée par nn cachet ovale, sur 
lequel se trouve la signature de A. Ilerlzog, pharmacien, 
28, ruedeUramtnont, à Paris. Le nouveau modèle d'en
veloppe esl également déposé, et il est la propriété du 
fabriciut des p.lules Suisses. 410743 

COFFRE FORTS FICHET DE PARIS 
P—récompeiitet o. tou tes les Exposition*. — Pros-
[icclus franco, u , rue Nationale, Li l le . ï l l i O I3C30 

TOOreeoxHGt 
les an nonces pour le JOIIINA'. ns U u n \ i \ .sonf reçu 

a iourcmnij . au bureau du }:)uriri'. ?s, mt Saliona 
et d ta librairie H'attrtutç, 30, rat Sa ni-Jaeqtet. î~<\l) 

A l'église do Sacré Ccivir l."s harr'.v.ls du b m 
levani Uambetta at des rues adjacentes eut vu avec sa 
lisfaciiou le drapeau flotter di'lancho an boiniuetdi 
l'église du S t c r u C eu r . 

La char p ni'e de la flJcbe vienl d"'Hre lernvnio. Itien'd' 
le bois disparaîtra MIIIS les ardoise*. I',,t dans peu de 
temps, nous l'espérons, las Tourquennoi. pourront ...; 
mirer l'élégante sveltesse du clocher da uotra 

Un mandat d'amener du Parrtoct de Cliquons-suc • 
Msrne. — Ci mandat, du juge d'iastrnetion, inu, i. 
parquet de Châlons-siir-Mirii', remonte au -i avril tau*; 
il concerne uu nommé il nn lu s..n, azé ds oi| nus, 
tisseur, né a Viasly (Nord), sans doui'cile lie:, lia uc 
•avait,depuis p us du iroisans, ce qu'il était duveuu. 
Si iTéseuee a Tourcoing ayant été signalée, il a été 
arrêté samedi, à neuf heures du totr, par l'agent La-
verse. 

lin ignore de quel dé i! Il i l inculpa. 
U n été perdra dimanche nn trousseau de clefs dais 

l'église dtt rsacru-llouir ou ;\n |i ul 'ev inl l.n rappor te r 
coutre récompense tut bnrean dujouniil à Tourcoing. 

Roncq. — Arrestation. — Uiminctafl malin, vers huit 
briirc», la gendarmerie d'Ilallain a uns eu étal d'arn sta
tion, prus .le la lerme liiiinorlier, à la Vallée, Ariène 
lîilie, âgé de ving'-un an», demeurant à It uici. en vertu 
d un mandat d'arrél délivré par lo parquet de Lille. 

Mlle lloduin u chanté le charmant air des « Dragons de 
illars », avec un» voit agrealile, ainsi que l'air des 

Coneerts & Spectacles 
I.c concert de la Chapelle nationale rosse . — lli 

Manche, a trois beares el joiiiie, a l'Hippodrome, la 
« Chapelle iialionale russe », sous la direction do Mme 
Vul'iri Sl.-tvi.-ii.sl»y, a donné un concert fort inléressanl 
a ptnsienra poiu'-a do vue: d'abord comme couleur locale, 
les quarante personnes, hommes, femmes et enfaats, qui 
composent la troupe, étant révélas do costumes natio
naux dont quelques-uns, ceux des daims surtout,étaient 
particulièrement riches; en suc,nul lieu, par les caractè
res do la musique d'nue tonalité et d'ana rythme ipé-
cnuix; et en troisième lieu par le? qualités du l'exécution 
qui etail 1res soignée et parfaitement réussie. 

L'assistance était relativement nombreuse, étant dou-
inu ia nature particulière du co concert. Les loger, le-
fautuuils et les pourlours do face étaient entièrement 
occupés; aux pourtours du cô'.c, aux premières et aux 
deuxièmes galeries, les auditeurs étaient en assez graud 
nombre. Celte assistance ciait surtout bien composée. 

Les amateurs da manque, et ils éiki^nt nombreux, 
ont pu (aire d'intéressante* comparaisons d'abord entre 
la musique russe et la musique frauçaise,et ensuite entre 
Us airs de contrées cl d'époques diverses qui composaient 
le programme. 

La lioupe de .Mme Nidiua Slavian.-ky compte dos voix 
remarquables. La directrice ellc-nijine possède uu organe 
d'un timbre admirable, d'une puissance et d'une étendue 
peu ordinaires. Quelques soprani, dames on enfants, 
sont remarquables et les nasses sout étonnantes do puis
sance et de profondeur. 

T«as les sujets excellent à nuancer et savent donn r 
à leur chaut une sonorilo d'uno douceur incompa
rable. 

Le inecèa du concert a été sanctionné par dus applaa-
dis.-uiii. uts et des bravos chaleureux et plusieurs n or-
ces n i ont été bissés. 

L'exécution de la Marseillais*et de Vlli/mn' russe, qui 
a clôturé celte audition, a porté l'enthousiasma a ion 
romh'c. Les artistes oui dû reprendre leur chant national 
sa milieu d'une ovation sympathique et particulièrement 
chaleureuse. 

Iloubaix. - l'.onrert )iar l'Astoc al.on vin cil; des 
aif:cns elioct d •• Ce o'c de te rue du liais. — La salle des 
fêtes du café l'andore était Irnn exigui'. dimanche soir, 
pour contenir les nombreuses famines qui avaient ro-
pooUu a l'invitation des organisateurs ; cette M crée a 
pleinement réussi. C'est l'orchestre qui s fait l'ouverture 
en i xécuiant successivement : Hymne a la raine et la 

more aux d'un heureux choix qui out été joués 
dans la perfection. M. \nnaiid lijorge, qui est un vio 
lonistedu taie ul, a ex eut.: dans ia première partie lla-
bitlage, et dans la seconda llosc et tintait et Sérénade 
badine: le public, pour lui témoigner sou admiration, 
ICI a fait une oval 0:1 bien nuritée. 

Mlle ll.iduni u chaulé le chari 
V 

liijoux .), de l'aasl, elle a, en retour, recueilli les sut 
(rages de l'assistance charmée. Non moins da succès 
pour Mlle Marthe Vcssacrt qui a gentiment interprète 
une vieille chanson « La Graod'Mère •; M. Uewispelaere 
qui est pourvu d'un excellent organe, a saoerleurement 
chanté l'air Ces « \'épres Siciliennes » de Verdi. Tontes 
nos félicitations « M. Mnnnier, monologniste, il a su 
sinnser el intéresser l'assistance, nue dire de M. Henri 
bouche, le sympathique émule du" Urouttenx .' Ses pas-
(]uiiles racontées avec l'entrain qu'on lui connaît, ont, 
comme toujours, provoqué nue hilarité générale. 

Le Cercle dramatique V r"or Hugo, ijm prêtait égale-
meut sou gracieux concours, a correctement interprété 
le suppliée d'une lemme, et «ans la seconde parlie, L'« 
SouNelIcs, comédie de Mei'liac et llilévv. tous les inter-
p,.'.es oui élu a la bailleur le leurs rdles, tous nul droit 
a rie justes félicitations, lue bonne note, en lerminanl 
à la pianiste, qui s'est très bleu acquitteo du tes fouc 
lions. 

— Concert par le Club des Intmei. - L< s soirées orga
nises par lu club dus Infimes ont le privilège du tou
jours amuser les nombreuses fannlies qui y assistent 
Lnmauche, la salle des fêles l'hiicinou était encore 
bondée. La section tynipbooiquo du cleb, sous la lionne 
direction de M. S'gbers, a exécuté avec vigueur et bomo-
g. u île d u\ (âges choisies qui ont obtenu les faveurs 
do l'assistance charmée. La section acrobatique dn club 
s'e-t surtout distinguée dans un pot-pourri acrobatique, 
les excentricités désopilantes et variétés gymniques 
M. Paul Vaille Meiiscliu est toujours lo. joyeux chanteur 
comique que l'on connaît et a lo lalcnl du dérider les 
fronts les plus sévères, lue pantomime fantaisie macabre 
a recueilli un franc succès; cuux qui sa sont produits ont 
donné des preuves de beaucoup de souplesse et d'a
dresse. 

— I.a l'Iulliarmonque du Jean Gli •slam a offert diman
che une soin e à ses membres honoraires, eu sm local, 
chez Mme veuve Couteau, rue de la Vigne, avec lo gra-
ci ux concours d'une s"cnon de l'orphéon les > Inoffen
sifs ». La salle des fêtes contenait une nombreuse assis
tance, et lo programme n été correctement suivi. Xoui 
devous nieltre eu relief le talent do M. J. Massou, qui a 
chaule avec une belle voix de ténor. « Ma Nsnelte », 
une romance exquise et sentimentale, r'élicitons sassi 
M. Ci. ment fierté, mouologaiste ainsi que M. Panqneux. 
quia 1res bien jeu-' uu air varié pour piston. Vuis de
vons mentionner aussi «Une 'u.cu en goguettes c h u les 
luis »,et le « Concours de H'Zi-les-Maiaii.ir.ns », par la 
s cl ion des Inoffeusifs. M. Vandaelael les clows InofTen-
sifs ont provoqué Ici applaudissements de tout l'audi 
toire. C'a>l M. 11. Ilusagre qui accompagnait au piano, il 
s eu est très bien lire. 

Concert par les Mélomanes roubaisiens. — La concert 
d'hiver offert dimanche soir par les Mélomanes roubai
siens à leurs membres honoraires a pleinement réussi : 
la salle des fêtes l'hiléiuon, rue l'ierre Hotte était com
ble, et le programme correctement composés été suivi 
à l'entière satisfaction do l'assistance. La chorale les 
• Mélomanes roubaisiens », ;oas la bonne direction de 
M. Lardmoip, a titeiprele deux choeurs ; • Voici i'Au-
rore » cl I" « Adieu des l'ocheurs », do Sainlis. avec une 
homogénéité qui fait honneur iui directeur i t aux exe 
entants. M. tlermas, dans un a r d'opéra pour baryton, 
a donne des preuves de sus qualités musicales, il a été 
très -qilaudi, ainsi que M. K. Coffyn daus uu air pour 
basse « Ab-el Kider ». 

M. H. Desogre a clianlé l'air do la « Favorite ». avec 
nne voix souple et sonore, ce qui lui a valu les bravos 
de l'auditoire charmé, M. Lcculicr, qui possède une 
excellente diction, a très bien récité un niouologuc, «l ue 
première à Berlin*. 

M. Jean Monnier, l'estimé chanteur coiiiique, a re
trouvé a celte félo de famille sou succès habituel, 
c'est le meilleur éloge quo nous puissions lui adresser. 
M. Alfred Lagasse accompagnait an piano; il s'est bien 
aeijuillé duces délie îles fcnctloos. 

— L Harmonie de l'externat Samt-Loaii a fait dimau-
chu sa première sortie; cette société, précédée de dix-huit 
clairons et tambours, (lèves de l'externat, et dirigés, 
les premiers, par le l'rere Florin, et les seconds par M 
Decornel, est alleu présenter ses féiiciUlious à M. le 
doyen da Saint-Martin, à l'occasion de son jubilé sacer-
doial: elle s'est rendue ensuite aux sons'd'outraloan's p. s 
redoublés, cbfi son président, M. Bernard, el chez M 
Tmbîiin-Uarcnne, chef de l'harmonie. 

Au local une sérénade a été olïerte au cher Frète 
Etienne, directeur. 

Les exécutants ont été très admirés sur '.out le par
cours eu ville. 

Tourcoing. — la lêle de ia « 7'onrrjMenrtOiss ». — 
Deux rme représentation. — Plus de monde encore, si 
possible, quo le premier jour : la salle était absolument 
comble ; les orphelins do l'hosmce. que lo dévoué prési
dent, M. K. Krère, avait eu la bonne pensée d'mviter.ont 
passé là une b eu agréable soirée, et c'est de (out cœur 
qu'ils out app'audi les gymi astes qui accomplissent, il 
est vrai, avec un admuabie msemble, les exercices les 
plus étonnants. 

Comme la veille, l'harmonio de la Croix-llouge, sous 
i'babile direction do son chef, M. Uouvaiue, prélait son 
gracieux concours â celte belle fête. 

Avant de commencer les exercices, le président, M. 
Fréta, a offert un superbe bouquet au moniteur-chef, M. 
Louis Delannoy, en le fulicilaut d'avoir sa faire de « La 
Tourquenuoise, » l'une des sociétés de gymnastique et 
d'armes lus plus importantes de toute la France. 

In nu me b.nquet a été ollert à M. Uouvaiue, en re
merciement (lu zuie et du dévouement quo l'excellente 
« Harmonie do la c-o x IP UÏC » a, en toutes circons
tances, fait preuve pour « La Tourquenuoise *. 

l ia fallu, sur les instances réitérées des auditeurs, 
recoii.meuccr plusieurs numéros du programme, aussi 
ben de la première que delà deuxième partie. M.A.Uos-
sanvages, entre auires, si désopilant dans ses monolo
gues, a éle mis largement à contribution. 

Les fuies données lis années precedi nies par noire 
belle société de gymncs'.iqne avaient toujours remporté 
un franc el légitime sucées; celle à laquelle nous venons 
d'assister esl une preuve bien convaincante des progrès 
qu'elle a faits depuis sa an. ou pourrait difficilement 
s'imaginer qu'on puisse aller au-delà. 

GRAND THÉÂTRE-HIPPODROME 
Juinli ;; décembre 18V>7. -- Spectacle extraordinaire : 

* I A \ 0 \ . opéra en S scies et 6 lab.eaux, de. J. MASSKMT. 
Principaux interprètes : Mlle Myrlal el MM F. Caamr, 
Dont et Maréchal. — Au H> acle, MENtar. — Orchestre 
sous la direction du M. ni: i.v FthUTTU. 

Prix des places ordinaires. — La location est ouverte 
cnex M. Jubé II rtogb, rue du la Cire. 

PT^S- lDE-e^ia^IS 
Un cadavre mango pur les chat» à 

découvert il y a quelques jours à sot 
femme décédée, dont la (élu avait clé 
chats de la inaisou. 
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domicile, uni 
dévorée par le-

L affaire Ouf-chtheur, Le jugement de celle affaire 
.!"•' i.p. isoouement par imprudence feacbets de sTieuim 
-ulistitués par inégal de à dus cachi ls du quinine), a ,!• 
reudu a i' '.udiuuce da veudti di p ir le tribun .1 di ii u ., 
guu. M. Léon ' r i "h b iir a été c . ) lainu i à I .oo») francs 
d'amende a.cc appl.ciliun da la Soi Bêicuger. 
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CONVOIS F U K £ B R E S A O B I T S 
I.e? amis et ronnaissances do la famille sriiAT, 

ici. par oubli, n'auraient pis reça de i.ulre dé faire 
"•irl da d vu- de Monsieur A fred STHAT, duc il subite-
m. ul a Hoabaix. le '-'1 duceiol.ru 1897, dans u Sue i.n 
née, sont priés de considérer le présent avis connue eu 
tenant Peu el de tuun vouloir a-slslcr ;i la Musse du 
Convoi qui sera célébrée le lundi i7 courant, a '.' heures, 
aux Vigiles, qui seront chaulée, le nn me jour, a i heures, 
et ans Convoi et S rvice Soleuucls, qui auront lien le 
mardi .'s dndlt moi-, a 10 heures, en l'église niinl-
Sépulcre, i Ronbais. — L'asscmbléea la maison mor
tuaire, me des arts, ta j . 

B E h G I Q U S 
l l r i l . e l l o ^ . — le r, n /. ) lit) r •' 

iiicie du congres liba.al oaviiui a .11 lieu diiii.i 
ns la présidence de M. Jourdain. 
M. Iluysmans, présideut du la Li 
ance. 
M. Carbonelle.de Tournai, an nom de li prc 

•,t, 

que da t o u t e el 'UU,, . : : - . le p a r t i 
lemandè la 
l'untimu- jiout lequel 

1I1011 

I,lierai bel. 
l'un journal quotidien libéral daiu aïs a 
.- capital est déjà constitué. 

Dimanche matin a 1 a lieu la seconde a 
l'un journal libéral quotidien français i 
,du. Le |.mi nal paraîtra iiour lu 1er mars. 
- ( ' . , < • c.r-ucMii, m en efiijie. - M . de llruxclles a exéeaté 

eudredi, en effigie, suivant le cêrèmeoial liabituel, sur la 
Irand'i'l.icc. l'un des auteurs de l'attentat commis a L'erla. 
ur la personne de Mlle Uelsalle: le nommé A n n e , condamné 

a quinze a n s d e I ravaas forcés par la cour d'assises da lira-
tianl. Comme toujours quatre geodarmes a cheval r o m n in-
• lus par un lu ica,,lier,ont entouré pendant une heure le poteau 
d'infamie, devant lequel out stationné les habituels badauds 

______• 
na\\\\\\\\\\\\\\\ 

ifATJONAlE 

VETEMENTS 

ries d'cïécnlii 
— La découverte d'une bande r,m in

dus la première heure, le jujre liu Rue. an 
tersprot. commissaiie de police à Caregh 
rente â l'ancienne demeare de l'aiiarctusl 
-ne. '.,'., eu les scellés avaient êlo apposes 

I.e magistrat instructeur, au couis d'une m 
sition, a sai-i uoe volumiiu asc correspoiidaiii; 
d'anarchistes militants. 

!.•• juge a icnp;...-.•. avant son .Lu ail , les -
du l 'appartement dus qcus détenus. 

l i o n n e ::»|>. r a n c i - . ( ,. nomination ,ru Mit Séminaire. 
— M. Ilcmy, professeur de rhétorique a Pouue-Hs; eiance, e..t 
nommé presiieul du l'etil-Seinmaire de B - t . 

rme,est nommé professeur de 

(i -, — IMmancI e 
le M. I w 

m, a lait une d. s. 
Uayraud, rue lies-

sur la pi 

hein 
S|»H -

IOi'1. UU JUI1 
. l ies a eoiii 

l'n p. ' 'fit lue uttenfa 
•v. iioiniuu Kiu\ 
l'èvolv.r et a 

— Samedi -
me a tué s.-
i) eusuile du : 

ir. | i :n de 

urius l |î, la m 
ul au 1. /.-.!- , li 
1 détonation dai 

' l iants el le l> 

i l 1:1 , il d 
.l'une balle de 

il lié - la l u i . 

m e ba l l e I. M s'était tiré 1 
sous lo menton, mais elle rtail swlie présdels lern, 
ne lui oecasioniiatit i|,i'iiut: blussuie -ans un;..., lanue . 
femme s'approcha de lui, le misérable tcota ev.e^it a 
per d'1111 caup de poignard. 

Elle ne dut s ,11 s: 
t.T qui était accoul 

I.e parquet de Verviers infor 
sur les huu\ a di\ heures et duun 

Atli. — Fa homme écrase datu WM scierie. — In horrible 
rident est survenu jeudi, a midi, a Mafile-l, z AIII. d uis les 

de la fi jp-

. l'intui vcuiion d'un garda ehasapé 

• tèlégraphlquemcot esl arrivé 

. du la • de pi de t a i l l e I I , et ( l ie . l i 

:laul 

invner, le surir Caxé, d'irchoawelz, a été littéralement 
entre ur r et uu énorme bloc de pierre quand on 
I à dégager le malheureux, lu corps „ a i | tout eusan 
et allrcii-emeut iiiiilili-. CertalBl muinl.i s e ta ïunl ie 
II bouilPe I.e pauvic g.u...ii a encore vécu une de—,1-

I a cxpne dans d at,i>-
duil 

ble». 
ce- souffrances. 

l ' i i u r i i u i . Les HominuliiiHs et arotmottont. — Le il nul 
du za décembre publie les pramotiomi et nominations d 
l 'aimée cl les priiniulions dans l'ordre de Léopoli) \ , .ns » 
levons lus in.ms de MM de Ziemiecki et de Calumic beauta 
aliiuiiis de cavalerie qui ont été sa gain,son a Tourna 
viennent d'être nommes chevaliers de Iordre de I.. .pall . 

-mlendanl de l ie dass r , est iioininé M. Ileillulde 
inlanl dé ïe classe. 
C o t i r i r a i . — Vu aoUnearaani. — I n jeune 

quatorze aos . Achille Vanderpe 
Pille, patinait, samed*. vers midi, 
la Lys. Le jeune patineur ctail seu 

iincheinuiit de 
du moment la 
au engloutit le 
sauts ciiu.idi-

TT â 
CE QUI COKCERNE LE TROOS 

d o r H o n x m e e t d o l ' I I i u . i a t 

^1 FRANCO du (.ATALOGUL: ; 

ut le 1 u ..si et uu put in 111.3 ls dé ce dernier mais | 
su porter â sou sucour.-. 

Il alin nu b ib lie: delà, lia M barque amarrée, il b, 1 11 
1I.1C1! el parvmI a 1'lire, di- 1,1,1 le pauvre patioeui qui avait 
.-esc de 1,vie. Transpor tée la morgue, le radavie du mal-
lipiiinix fut examiné par le docteur Utiyoot et rccoadait a a 
domicile dus parent-. 

— Vr. . r - . ' du l de eoUure. — Samedi vers 3 heure-du «r, 
\l. Van M illegliein. coniniand.uil de la brigade de gendarme
rie de Courtrai, su trouvait eu voiture sur la chau • d \u.i ' '-
n . in le a 1 ruviiiiil du le laïuiuut « Au fouet . . quan t :e véhi
cule versa. 

M. \ar i Malleglioui a eu la cheville du pie I aucll d 
Transportés l i gendarmerie il devra J prendre uu 1 
six ou sept semaines. 

CHOSES ET AUTRi;.: 
II . . . , un etttrurdramatique raté, rend sa femme 1res 

iiiilbenruase. r<>os les matins il lui fait nue 
— Pi ul "lie esl , 1, [ il, ,1,1 S u,! ,1 ls ' 

ferutil une pièce '. 

Maman, puis-je pal 
— Non, mon petit, ta sais qu'on l'a ,1 : u 

à lut!''. 
— Se p",iu ; • dire un seul mot ' 
— Non, attends que ton père ail In un journal. 
Le déjeuner huit lo père dépose lentement n 1 ;ir-nal i r 1 ' 
-- Kn h u ! petit Invar.!, qte voulais lu ,1 me tant 

- y : le . '-ct^ l du la salie da baie 1 d resté ouvi rt. 

C O M I A T I DE COQS 
R»i . ,; ••..! 1 léraUen eu! dum : u 

•nn I de II:..11". Ill.iii-ln 111 .nie. p.'uij ' ' ' 
.1" c : qui su mua,I 1 ce local M. Kélix II i! • 
Irai contre l'Ilarnai i l h - H 

i u'.:,, 1 .le .. puni 1,11 fr.,,,.-. .. 
lu francs. I.-;. i:.i u . ua; m II 
lus quatrième , 1 cinquième pair, s 1, 
l ' ' l l . > , • il, 1 1 - t t s i \ i . :,. 
bon et pan 

La ; miie de coqs qa: a un lieu dm 
i.l m,ui d s / . . r , vu,, rue Pell n t . avait a l luc eu 
d'ani item , n ioaail un i d e s pi. 1, .u 1, ,:,,• • 
du lion Vivant. La so.'.ele du ( à , I, , ,„:,,-agi: 
deuxii'liiu paires: !•• I .11 Vivaill I 

- Los habitués formaient 1:11 nui ible 
apn : mi M. . h /. il. I . Ions 1 cl, au V 
faite, peur suivre la 1 
ceimeniéiil Cal. nui il -a;:i- .0! d'un 2 de 3 ; • 
Le Prado a gagne la premu rs paire; la deuil, : 

i l : -
— Iteaucoiip d an, .1 .• iro.i'.'.uciil dun , 

•ht» M. Delm n ie . r 
lie de c 1- qui e |o . ul contre lien 
deuxième pane ,1 |«rdul a Iroisi 
n'a 1.1 d. cide. O , sali qu'il s'agis-ail .1 m 

i;u;,;u':!u!' i': i';; ,^r!:.rv;'J,:::,'i1;:'-: 
f r a n c . M a t b o n g i g n • 1 , J • p .,,,., | i , '. 
p u r . -. Les | ., i I , : 

- Lundi .7 ilu'uu chez M I 
z . on j ,111 ia un .: de .; :.. r: i , .: , : 
Maréchal de Coygl* m. Mise au pare k .. 
S - I le 

U ' M I O . ' U V . ; . 
••••' «unit un 3 de 3 ! pou, .'-i 1. : 
de plais.,-, contre I 1 n té de Itoul, , - . r . t i - |uirl 
pi"- belles de la sais a été très anu ici . I ; 
rieux desdeus edes l.n v.a-, le- , y. 
lu, :. .1 .1 ' I ,jghi '.. ,1 .• igi„ 1 . ., 
zième paires . la Iroisieme paire a été nulle, li mli 1 • a . uni 
les |«ri «i.i ,.• . t deuxième paires. 

- 11 > avait considurablcm, nt d a m â t , u 
midi a quatre heures i l demie, an parc d 1 r 1 
chez M. , ,:u. U,| l'un, li-, pu i ras - i s le r .1 la pari 
roulic la société du Thoii,,. 
:î;: ,.V lu.'.\ |: l:-

r.-^nVa". •• 
- I ne intcressaiile partie de c i - , a laqucll 

nomlire nui-Mi rablc d a m il. urs. a eu I u 
Nui'l, eh./. M. Iianibriii. 
I M bancs, contre la Société du Ceclion II 
a gag".- lu- tous paire-. Point ne- l besoin 1 
eu des pans importants des deux rotes, et qa 

"1 • 1 .ni, • de coqs qui a . a lin. samedi, 1 In z Un 
ul d, - lues I' dc-floubaix et du tilleul, avail attu 
e nu de monde, on p i o n m, t d e 1 pi 

du Prado. I.a s., 11 té du l'ra, 
paire. Les di 11x1 me cl troisi me panes n o m pa 

f« • ' e . 1: ,, 1 >uera luu n .'. i 
poui WXI rr. au 1 isuio, nie N ilio , .'• ! 
S| <nt el ,.'.,1.1 y verra bullic .!• • 
a p is e ipr , sel ' . Miss 

Nouveau remède qui f-ra r ap idemen t le t o u r 'i:i n 
le p'us estraordin lire c «uni 
Comme rapidité 1 I u rtitnde de ga 
plaies 
dirti 

Lût trailuiu il un 1 
I * La Mal .. f • 
- L . g t.-

D^jm«s»ssltssJ«rcsréar>paIi \ . \ \ : : . 
i î ï f . « 'n i ' ^ . a l i o i i ; t ! « ' , ;» I , ! ! ! » - . 

Su irouv • . ' : z loi i ,, -. 
M. !« • uvel 1 ire, :., ruu ,1 • I il itel-de V 1 V II «-
bais : MM. 1.. • / . ru • : Krau . . . u j j -

. 
' ," • utre IO.IKI • 
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